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Cette analyse de risque a été réalisée en utilisant les principes de la 
norme CIPV (NIMP n°11), sous la forme du "système pour 
l'évaluation du risque phytosanitaire" mise au point par l'OEPP, mais 
certaines questions ont été peu renseignées, par manque de données 
ou dans une volonté de simplification. Les données principales sont 
reprises selon un plan simplifié proposé par l'OEPP, favorisant une 
présentation rapide de l'organisme nuisible et du risque lié à son 
introduction aux Antilles et en Guyane. 

Evaluation du risque  
 
Risque d'introduction  :  faible  
 

Entrée : faible 
Etablissement : moyen 

 
Impact économique  : faible 
 
Autres impacts  :  / 
 
Degré d'incertitude : moyen 
 
Non réglementé 
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1. INITIATION 
 
1.1. Justification de l'étude 
 

 Révision de la réglementation phytosanitaire. 

1.2. Taxonomie   Genre Potexvirus, Famille Closteroviridae 
 

Noms communs : en français 
en anglais 
en espagnol 

Noms scientifiques 
synonymes : 
   

 Mosaïque du papayer 
Papaya mosaic 
Mosaico de la papaya 
Papaya mosaic virus 
Argentine plantago virus, Babaco yellow mosaic virus, Boussingaultia mosaic virus, 
Pawpaw mild mosaic virus. 
 

 
2. PROBABILITE D'INTRODUCTION 
 
2.1. Entrée 
 

  

2.1.1. Répartition 
géographique 

 Le PapMV a été signalé en Argentine, Australie, Bolivie, Pérou, Etat-Unis, 
Mexique et au Venezuela. 
 

2.1.2. Plantes hôtes et 
symptômes 

 Il infecte naturellement le papayer (Carica papaya) chez qui il provoque une 
mosaïque foliaire et un rabougrissement du plant. Au Mexique le PapMV a 
également été observé sur Courgette (Noa-Carrazana and Silva-Rosales, 2001). 
Expérimentalement le PapMV est transmissible et symptomatique sur Carica 
pubescens, C. cauliflora, C. goudotiana, C. monoica, , Jacaratia mexicana 
(Caricaceae), Citrullus lanatus, Cyclanthera pedata, Melothria pendula 
(Cucurbitaceae) et sesamum indicum (Pedaliaceae).   
Des souches de Potexvirus sérologiquement reliées au PapMV ont également été 
décrites sur Ullucus tuberosus et Boussingaultia cordifolia (Basellaceae), 
Plantago major (Plantaginaceae), Taraxacum officinale et Callistephus chinensis 
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(Compositae) et alternantera purgens (Amaranthaceae) et Scutelaria spp. 
(Labiateae) (Breman, 1999). Leur aptitude à infecter le papayer n’est pas connue.  
 

2.1.3. Filières d'introductions 
possibles 
 

 Fruits ou plants entiers de papayers. 
Plants, bulbes ou boutures de plantes hôtes alternatives. 

Complément concernant la 
biologie de l’espèce 
 
 
 

 Le PapMV n’est pas transmis par vecteur ni par les semences (Brunt, Crabtree and 
Gibbs, 1996). 
Les particules virales sont très stables ; un extrait de plante infecté conserve son 
pouvoir infectieux six mois et le virus est inactivé par chauffage à 76°C pendant 
plus de 10 minutes. 
 

2.1.4. Inspection et méthodes 
de détection 
 

 Les symptômes foliaires peuvent être facilement confondus avec d’autres viroses 
(souche faible du Papaya ringspot virus ou PRSV notamment). Le PapMV est 
préférablement détecté par sérologie (ELISA). 
 

2.2. Etablissement 
 

  

2.2.1. Cultures à risque dans 
la zone ARP  
 

 Le Papayer est la principale culture à risque. 

2.2.2. Similitudes climatiques 
entre la zone étudiée et l'aire 
de répartition actuelle de 
l'organisme nuisible  
 

 Les conditions climatiques de la zone ARP sont favorables à l’établissement du 
PapMV. 

2.2.3. Aspects de la biologie 
pouvant favoriser son 
établissement  
 

 Propagation mécanique très facile d’un plant à l’autre en raison de la concentration 
élevée des tissus en particules virales et de leur grande stabilité. 

2.2.4. Caractéristiques de la 
zone ARP (autres que 
climatiques) pouvant favoriser 
l'établissement 
 

 / 

2.3. Quelle partie de la zone 
ARP peut-être considérée 
comme menacée 
 

 Toutes les régions où est cultivé le papayer sont menacées. 
 

 
3. EVALUATION DE L'IMPACT ECONOMIQUE 
 
3.1. Description des dégâts 
 

 En infection simple, le PapMV a une incidence mineure sur la vigueur et le 
rendement des Papayers. Cependant en cas de sur-infection (par une souche 
modérée de PRSV par exemple) des symptômes sévères (déformation des feuilles, 
déclin de la plante) sont signalés (Cook and Zettler 1970). 
 

3.2. Incidence et impact 
économique dans la zone de 
présence de l'organisme 
nuisible  
 

 Faible. 
Pas de signalisation de dégâts significatifs explicitement attribués au PapMV. Pas 
de données d’incidence de cette virose là où elle est présente. 

3.3. Impact économique 
potentiel dans la zone de 
l'ARP  

 Faible. 
La culture de la papaye est plutôt marginale dans la zone ARP (sauf en Guyane). 
C’est cependant une composante importante des vergers particuliers. Le PapMV 
semble avoir une incidence modérée là où il est présent, mais son introduction  
pourrait exacerber les dégâts causés par le PRSV déjà signalé dans la zone ARP.  

 
Autres impacts potentiels 
 

  
/ 
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4. CONCLUSIONS DE L'ARP 
 
4.1. Résumé des facteurs de 
risque 
 

 Pas de véritable risque identifié. 

4.2.  Estimation de la 
probabilité d'entrée  
 

 Faible. 
Les transferts de matériel végétal de Papayer se font essentiellement par la voie de 
semences qui sont indemnes de PapMV. Le principal risque d’introduction est 
donc représenté l’importation de plants mais qui est peu pratiquée. L’entrée du 
PapMV est possible par les fruits infectés mais la probabilité de passage du virus 
aux papayers cultivés est très faible. 
Les hôtes alternatifs potentiels multipliés par voie végétative (Basellaceae, 
Amaranthaceae, Labiateae) représentent un risque additionnel mais jugé mineur. 
 

4.3. Estimation de la 
probabilité d’établissement 
 

 Moyenne. 
Il n’y a pas d’obstacle à l’établissement  du PapMV en cas d’entrée sur le territoire 
de l’ARP. 
 

4.4 Estimation de l'impact 
économique potentiel  
 

 Faible. 
Par analogie avec les zones ou le PapMV est présent. 
 

4.5. Degré d'incertitude 
 
 

 Moyen. 
Incertitudes sur l’importance des plantes réservoir du PapMV (capacité des 
Potexvirus apparentés au PapaMV à infecter les papayers). 
 

5. CONCLUSION 
GENERALE DE 
L'EVALUATEUR 

 Le PapMV représente une menace de faible impact économique ayant une faible 
probabilité d’introduction dans la zone ARP. 
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